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L'analyse bibliographique des interactions des effets des sécheresses, des canicules et des parasites sur la santé des arbres a été conduite par deux équipes associant des chercheurs français et étrangers et le DSF. L'une s'est intéressée aux interactions avec les pathogènes, la seconde avec les insectes. Au total, ces expertises ont porté sur plus de 350 articles, en partie confrontés aux données de la base du DSF. Les auteurs ont été conduits à distinguer des effets directs des sécheresses et canicules sur les parasites et des effets indirects via des mécanismes d'interactions ou via l'altération de la physiologie de l'hôte. Les effets directs sont importants sur les pathogènes foliaires et le DSF a pu observer en 2003 des régressions spectaculaires de certaines maladies foliaires. Les températures élevées permettent également à certains insectes de réaliser leur cycle plus rapidement et d'accomplir dans certains cas une génération supplémentaire dans l'année. Ceci a pu être observé en 2003 avec le typographe. Ces effets directs sur la vitesse de développement des parasites peuvent entraîner des modifications dans le synchronisme avec le stade sensible de l'hôte, souvent difficiles à évaluer.

L'altération de la physiologie de l'hôte à la suite d'une sécheresse induit des modifications profondes des mécanismes de défense et de la qualité nutritive des tissus, qui peuvent avoir des effets contraires sur certains parasites. De nombreuses études se sont intéressées à ces aspects, avec des résultats parfois contradictoires. Il n'empêche que l'affaiblissement des résineux suite à la sécheresse de 2003 est probablement responsable de l'explosion des attaques de scolytes sur sapin et du redémarrage des épidémies de typographe sur épicéa. Certains agents pathogènes corticaux, qualifiés d'endophytes, sont également favorisés par les épisodes de sécheresse. De nombreuses expérimentations l'attestent. La fréquence de leur signalement semble augmenter fortement au niveau mondial suscitant de nombreux programmes de recherches.

Les évènements climatiques de 2003 ont également déclenché divers dépérissements sur des arbres préalablement affaiblis par des attaques de pathogènes racinaires ou de défoliateurs. Leur intensité et leur évolution dans les années futures restent difficiles à pronostiquer. 

